
Â« Si nous pouvons vaincre le coronavirus, nous pouvons vaincre lâ??occupation
Â»

Description

Des milliers de volontaires et de dons pour soutenir la ville bouclÃ©e de BethlÃ©em font revivre un sens de la
solidaritÃ© palestinienne qui rappelle la PremiÃ¨re Intifada.

Par Suha Arraf, 26 mars 2020

Des Palestiniens se promÃ¨nent dans une rue de la ville de BethlÃ©em, en Cisjordanie, le
19 mars 2020. (Wisam Hashlamoun/Flash90)

Lâ??Ã©ruption du coronavirus naissant a produit deux gagnants : Benjamin Netanyahu, qui a profitÃ©
de la crise pour faire reporter son procÃ¨s pour corruption ; et lâ??AutoritÃ© palestinienne (AP), qui a
regagnÃ© la confiance du public palestinien par sa rÃ©action Ã  la pandÃ©mie. Dâ??un coup, on dirait
quâ??il y a un siÃ¨cle que le Â« Pacte du siÃ¨cle Â» a Ã©tÃ© annoncÃ©.

La lutte palestinienne contre le coronavirus se situe autour de BethlÃ©em, lÃ  oÃ¹ les premiers cas
sont apparus en Cisjordanie occupÃ©e. Le 5 mars, sept employÃ©s en hÃ´tellerie ont contractÃ© le
virus au contact de touristes sÃ©journant Ã  lâ??hÃ´tel Angel. Trois semaines plus tard, ce sont 64 cas
qui sont signalÃ©s en Cisjordanie (Ã  comparer avec les 2660 en IsraÃ«l), dont une quarantaine Ã 
BethlÃ©em. Une Palestinienne est dÃ©cÃ©dÃ©e du virus ce mercredi.

Le Premier ministre palestinien, le Dr Mohammad Shtayyey, a rapidement rÃ©alisÃ© que lâ??AP ne
disposait pas de lâ??infrastructure â?? particuliÃ¨rement au niveau des hÃ´pitaux et des budgets â??
pour faire face au virus. Il a donc rÃ©clamÃ© le bouclage immÃ©diat de la ville, que soient isolÃ©es
les personnes infectÃ©es ainsi que celles qui avaient Ã©tÃ© en contact avec lâ??hÃ´tel, et il a
dÃ©clarÃ© lâ??Ã©tat dâ??urgence. Le gouverneur de BethlÃ©em, Kamel Hamid, a Ã©galement
mobilisÃ© la municipalitÃ© pour renforcer ces mesures.

La rÃ©ponse la plus encourageante, cependant, provient du public palestinien. Les habitants de
BethlÃ©em se sont organisÃ©s en masse dâ??une maniÃ¨re qui rappelle les comitÃ©s populaires qui
fonctionnaient durant la PremiÃ¨re Intifada. Un comitÃ© dâ??urgence a Ã©tÃ© formÃ© dans la ville
avec plus de 3000 volontaires â?? de jeunes scouts, des psychologues, des mÃ©decins, des
universitaires, des militants sociaux et politiques, et dâ??autres habitants qui sâ??estiment
concernÃ©s. Les femmes palestiniennes sont aussi revenues sur le devant de la scÃ¨ne dans la vie
publique.

Â« Nous considÃ©rons le coronavirus comme un ennemi plus dangereux encore que lâ??occupation
israÃ©lienne Â» a dit le Dr Kifah Manasra, professeure en criminologie Ã  lâ??UniversitÃ© de
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BethlÃ©em et psychologue en exercice. Â« Vous ne le voyez pas. Ce nâ??est pas un soldat israÃ©lien
en armes qui se tient devant vous Â».

Un employÃ© municipal palestinien dÃ©sinfecte une rue Ã  lâ??entrÃ©e de BethlÃ©em en
Cisjordanie, le 12 mars 2020. (Wisam Hashlamoun/Flash90)

Â« Nous prenons soin les uns des autres Â»

Manasra parle dâ??un esprit qui a rajeuni Ã  BethlÃ©em. Â« La motivation de la population est en train
de monter en flÃ¨che Â» dit-elle. Â« Notre assurance a Ã©tÃ© restaurÃ©e, et la confiance en nous-
mÃªmes que nous pouvons nous en sortir Â».

Â« Câ??est la premiÃ¨re fois que nous avons le sentiment dâ??Ãªtre dans le mÃªme bateau que nos
dirigeants politiques Â» poursuit Manasra. Â« La premiÃ¨re fois que nous pouvons dÃ©cider quand
imposer un couvre-feu, et quand le lever. Ce ne sont pas les IsraÃ©liens qui nous contrÃ´lent â??
câ??est nous qui contrÃ´lons notre destin, nous-mÃªmes, dans notre propre ville. Si nous pouvons
vaincre le coronavirus, nous pouvons vaincre lâ??occupation Â».

Lucy Thaljiyeh, membre du conseil municipal et militante politique fÃ©ministe, a rejoint le comitÃ©
dâ??urgence et comitÃ© dâ??entraide, â??Isnadâ??. Elle dit que peu aprÃ¨s la dÃ©couverte des
premiers cas, une rÃ©union sâ??est tenue dâ??urgence Ã  la municipalitÃ©.

Â« Nous avons immÃ©diatement pris la dÃ©cision de dÃ©sinfecter les emplacements centraux :
lâ??Ã?glise de la NativitÃ© et sa place, les arrÃªts de bus, les marchÃ©s, les mosquÃ©es, les
Ã©glises, et les hÃ´tels Â» dit Thalijieh, Â« Nous nâ??avons pas oubliÃ© une seule rue ou ruelle dans
le district de BethlÃ©em (qui comprend BethlÃ©em, Beit Jala, Beit Sahour, les camps de rÃ©fugiÃ©s
de Dheisheh et AÃ¯da, et 40 autres villages. Â»

Â« Nous avons commencÃ© avec le dÃ©sinfectant le plus basique que nous avions Â» continue
Thaljieh. Â« Nous avons ramassÃ© les ordures. Nous avons donnÃ© aux travailleurs sanitaires un
cours accÃ©lÃ©rÃ© sur la faÃ§on de se dÃ©sinfecter et de se protÃ©ger eux-mÃªmes avec des
masques, des combinaisons de protection, et du dÃ©sinfectant. Câ??est incroyable la rapiditÃ© avec
laquelle nous nous sommes retrouvÃ©s tous ensemble Â».

Lâ??un de ces volontaires sâ??appelle Rawan Zghairi, elle est une militante sociale et politique de
Dheisheh, Ã¢gÃ©e de 36 ans, elle coordonne les forces de sÃ©curitÃ© palestiniennes et câ??est la
seule femme du camp au comitÃ© dâ??entraide.

Les forces de sÃ©curitÃ© palestiniennes portant des masques bloquent lâ??entrÃ©e de
lâ??hÃ´tel Angel Ã  Beit Jala, prÃ¨s de Bethlehem, le 5 mars 2020. (Wissam
Hashlamoun/Flash90)
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Â« Jâ??ai Ã©tÃ© une volontaire toute ma vie Â» dit Zghairi. Â« Toutes les personnes dans le camp
sont maintenant des volontaires. Vous devriez voir comment tout le monde se montre Ã  la hauteur des
circonstances. Nous avons nettoyÃ© le camp, nous lâ??avons dÃ©sinfectÃ©, et nous avons dressÃ©
une liste des familles vulnÃ©rables, des personnes Ã¢gÃ©es, de celles qui sont malades, de celles en
quarantaine. Nous leur avons fourni la nourriture et les mÃ©dicaments pour les personnes Ã¢gÃ©es.
Soudain, la valeur de la vie sâ??est accrue. Nous nous battons pour la vie ; lâ??Ãªtre humain est
redevenu central Â».

Mohammad al-Masri, 42 ans, est un autre rÃ©sident du camp de rÃ©fugiÃ©s de Dheisheh, il est Ã  la
tÃªte du comitÃ© dâ??entraide du district. Il explique que lâ??Isnad est lâ??un des cinq comitÃ©s qui
opÃ¨rent dans le cadre du ComitÃ© dâ??urgence, ensemble, avec des comitÃ©s sur la mÃ©dicine, la
sÃ©curitÃ©, la quarantaine et le soutien Ã©motionnel. Chacun possÃ¨de son Ã©quipe locale, dans
chaque village, ville et camp de rÃ©fugiÃ©s, et ils ont tous Ã©tÃ© formÃ©s en quelques jours.

Â« Notre dÃ©fi consiste Ã  transformer la panique et la peur en quelque chose de positif et
dâ??efficace â?? et non pas dâ??abandonner et de dire â??tel est notre destinâ??Â» explique al-
Masri.

Lâ??une des choses qui a galvanisÃ© les Palestiniens aussi rapidement a Ã©tÃ© la menace
quâ??IsraÃ«l prenne le contrÃ´le sur la rÃ©action de la ville. Le jour mÃªme oÃ¹ les premiers cas ont
Ã©tÃ© testÃ©s positifs Ã  BethlÃ©em, et confirmÃ©s en IsraÃ«l, Â« le gouverneur a reÃ§u un appel
tÃ©lÃ©phonique des IsraÃ©liens. Ils lui ont dit que lâ??armÃ©e allait venir et imposer un couvre-feu
 Â», raconte al-Masri. Â« Cela nous a fait ressentir une plus grande responsabilitÃ©. Nous ne voulions
pas de lâ??armÃ©e israÃ©lienne dans notre ville et quâ??elle prenne les dÃ©cisions Ã  notre place
 Â».

Thalijiyeh affirme que le fait que le gouverneur de BethlÃ©em ait dÃ©lÃ©guÃ© des responsabilitÃ©s
aux diffÃ©rents comitÃ©s a permis que chacune et chacun se sente responsable. Â« La
responsabilitÃ© collective a donnÃ© aux habitants un sentiment dâ??engagement, que tous sont
responsables de ce quâ??il advient Â» explique-t-elle. Â« La dÃ©termination a Ã©tÃ© incroyable. Les
hÃ´tels se sont transformÃ©s en hÃ´pitaux alternatifs. Les boulangeries ont passÃ© le mot sur
Facebook, Ã  la tÃ©lÃ©, et Ã  dâ??autres mÃ©dias quâ??elles allaient distribuer du pain gratuitement.
Des panneaux ont Ã©tÃ© placÃ©s aux devantures des boulangeries indiquant que ceux qui ne
pouvaient pas payer auraient du pain gratuit. Les poissonniers ont fait de mÃªme Â».

Mais le volontariat ne se limite pas Ã  BethlÃ©em. Â« Nous avons reÃ§u deux camions de lÃ©gumes
qui venaient de Qalqilyah, ville rÃ©putÃ©e pour son agriculture Â», dit Thalijiyeh. Â« Ils nous ont
donnÃ© aussi du riz, des pÃ¢tes, de lâ??huile, de la farine et de tout ce qui leur Ã©tait venu Ã 
lâ??esprit. Dâ??autres districts, villes et villages se sont joints Ã  lâ??initiative. Nous avons reÃ§u de
nombreux dons dâ??HÃ©bron â?? de la nourriture, du dÃ©sinfectant, des masques, des
combinaisons. Al-Zubeideh (prÃ¨s de JÃ©nine dans le nord de la Cisjordanie) a fait de mÃªme. Â»

Des Palestiniens marchent devant lâ??Ã?glise de la NativitÃ© qui est close, Ã  BethlÃ©em,
le 5 mars 2020. (Wisam Hashlamoun/Flash90)
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Des dons provenant de toute la Cisjordanie sont aussi parvenus au comitÃ© dâ??entraide. Â« Nous
avons concentrÃ© le tout dans lâ??Ã©cole de BethlÃ©em Â» dit Thalijiyeh. Â« Des volontaires ont
dÃ©ballÃ© et distribuÃ© le matÃ©rielâ?¦ Les forces de sÃ©curitÃ© font ce travail sacrÃ© avec nous, et
les Ã©quipes mÃ©dicales travaillent 24 h sur 24. Nous avons une armÃ©e de volontaires et de
militants sur le terrain dans chaque ville et camp du district. Ils ont reÃ§u les listes des familles qui sont
dans le besoin dans leur ville ou leur camp, oÃ¹ ils vont distribuer. La municipalitÃ© est devenue une
salle de situation, opÃ©rant 24 h sur 24, en coopÃ©ration avec le comitÃ© central. Â»

Â« Câ??est trÃ¨s Ã©mouvant et cela nous  donne beaucoup de force pour aller de lâ??avant Â» ajoute
Thalijiyeh. Â« La solidaritÃ© entre personnes est revenue, cette solidaritÃ© que nous avions lors de la
PremiÃ¨re Intifada et qui avait, dâ??une certaine faÃ§on, disparu pendant la DeuxiÃ¨me Intifada. Nous
Ã©tions tous ensemble pris au piÃ¨ge, une fois encore ; et nous prenions soin les uns des autres Â».

Â« Lâ??espoir a quelque chose de contagieux Â»

Al-Masri confirme ce que dit Thalijiyeh. Â« Nous nâ??avons pas reÃ§u un seul dollar de lâ??Ã©tranger
 Â», dit-il. Â« Nous mobilisons lâ??aide de nos compatriotes palestiniens. Nous avons mÃªme reÃ§u
un colis de dÃ©sinfectants, mÃ©dicaments et vitamines venant des Palestiniens en IsraÃ«l. Ce qui
nous a stupÃ©fiÃ©s, câ??est que tout ce que nous avons reÃ§u Ã©tait de fabrication palestinienne.
Depuis le lait jusquâ??Ã  lâ??huile en passant par les lÃ©gumes â?? tout Ã©tait produit localement. Â»

Â« Cela nous donne de lâ??espoir ici, Ã  BethlÃ©em Â» rÃ©flÃ©chit al-Masri, Â« parce nous nous
sentions trÃ¨s seuls au dÃ©part. Lâ??espoir a quelque chose de contagieux. AprÃ¨s avoir vu tout ce
soutien et toute cette entraide, vous ne pouvez plus abandonner. Vous devez continuer et vous battre
 Â».

 Ce quâ??al-Masri a trouvÃ© de particuliÃ¨rement Ã©mouvant, câ??est quâ??une partie des dons
provenait de tout petits villages, comme le secteur de Tubas â?? Â« trois villages qui comptent tout
juste 3000 habitants au total, et qui vivent sous la cruautÃ© de lâ??occupation Â» souligne-t-il. Â« Ils
ont compris ce quâ??est le â??sumudâ?? (la tÃ©nacitÃ©). Ils nous ont donnÃ© plus dâ??espoir qui
quiconque. Nous sommes motivÃ©s par la volontÃ© de vivre. Si autrefois il Ã©tait bon de mourir pour
notre pays, aujourdâ??hui, il est bon de vivre pour lui Â».

Des habitants de villages palestiniens se prÃ©parent Ã  envoyer de la nourriture Ã 
BethlÃ©em en coordination avec les volontaires du comitÃ© de secours, pendant le
confinement liÃ© au coronavirus. (avec lâ??aimable autorisation du comitÃ© de secours)

Comme Ã  beaucoup dâ??autres, lâ??expÃ©rience de ces derniÃ¨res semaines a rappelÃ© des
souvenirs de la PremiÃ¨re Intifada au Dr Manasra. Â« Ã? lâ??Ã©poque, jâ??Ã©tais active dans les
comitÃ©s populaires et les manifestations contre lâ??occupation, et jâ??ai mÃªme Ã©tÃ© blessÃ©e
par des Ã©clats dâ??obus dans une Ã©paule Â» dit-elle. Â« Pendant la DeuxiÃ¨me Intifada, je
soignais des patients pour leurs troubles mentaux. Jâ??Ã©tais toujours en premiÃ¨re ligne. Câ??est
pourquoi, quand jâ??ai entendu parler du coronavirus, dÃ¨s le lendemain jâ??ai commencÃ© Ã 
rÃ©flÃ©chir Ã  la faÃ§on dont je pourrais exploiter mes connaissances. Je me suis tournÃ©e vers
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quelques collÃ¨gues, des psychologues, et je leur ai suggÃ©rÃ© de mettre en place une permanence
tÃ©lÃ©phonique pour le soutien Ã©motionnel Â».

La rÃ©action a Ã©tÃ© Ã©norme. Trois jours aprÃ¨s lâ??Ã©ruption de lâ??Ã©pidÃ©mie, le groupe
lanÃ§ait une ligne tÃ©lÃ©phonique gÃ©rÃ©e par 15 spÃ©cialistes. Â« Le premier appel est venu
dâ??un type qui appelait parce que son Ã©pouse paniquait et il ne savait pas comment y faire face Â»
dit Manasra. Â« Je traite dix personnes chaque jour. La plupart souffrent de stress post-traumatiques,
des gens qui ont dÃ©jÃ  vÃ©cu des choses diffiles â?? les prisons israÃ©liennes, des intifadas.
Dâ??autres sont confrontÃ©s Ã  la peur et Ã  la panique. Parfois, quelques coups de tÃ©lÃ©phone
suffisent Â».

Manasra dâ??ajouter : Â« Ce qui a aidÃ© Ã  attÃ©nuer la panique câ??est la faÃ§on dont les
dirigeants ont opÃ©rÃ© dans les rues. Nous avions des informations claires Ã  fournir aux appelants et
câ??est trÃ¨s rassurant pour eux. Parce quâ??ils comprennent ce qui se passe. En pÃ©riode
dâ??incertitude, il faut quâ??il y ait quelque chose qui soit certain Â».

Pour Thalijiyeh, lâ??un des problÃ¨mes est la pÃ©nurie de mÃ©decins dans la ville. Â« Ils sont 30
mÃ©decins disponibles dans tout BethlÃ©em ; les autres sont occupÃ©s Ã  travailler dans les
hÃ´pitaux Â» dit-elle. Â« Les mÃ©decins viennent dâ??autres rÃ©gions de Cisjordanie, et lâ??hÃ´tel
Jacir les accueille gracieusement Â». Un autre problÃ¨me est la pÃ©nurie importante de masques et de
combinaisons de protection. Â« En quelque jours, il nâ??y en avait presque plus en Cisjordanie, puis
HÃ©bron a ouvert une usine pour fabriquer des masques et des combinaisons de protection. Tout cela
sâ??est passÃ© Ã  un rythme remarquablement rapide Â».

Lâ??organisation transcende les lignes des partis politiques, dit Zghairi ; Â« Nul ne parle actuellement
du Fatah ou du Hamas, des musulmans et des chrÃ©tiens â?? nous sommes tous dans le mÃªme
bateau Â». Ce qui est intÃ©ressant, câ??est que cela a Ã©galement changÃ© les relations des
personnes avec les forces de sÃ©curitÃ© palestiniennes â?? une institution qui a longtemps Ã©tÃ©
critiquÃ©e pour ses pratiques autoritaires et ses violations des droits de lâ??homme, et qui travaille en
coordination avec lâ??armÃ©e israÃ©lienne.

Â« Auparavant, nous les maudissions et nous nous plaignions quâ??elles ne faisaient rien Â» dit-elle.
Â« Maintenant, nous les apprÃ©cions davantage. DÃ©sormais, je ne laisserai plus personne dire du
mal des forces de sÃ©curitÃ©, elles se mettent en danger pour nous, pour combattre le virus dehors
dans les rues par temps froid et pluvieux, pendant que nous, nous sommes en sÃ©curitÃ© Ã  la
maison Â».

Les forces de sÃ©curitÃ© palestiniennes bloquent lâ??entrÃ©e de BethlÃ©em, en
Cisjordanie, le 19 mars 2020. (Wisam Hashlamoun/Flash90)

Zghairi affirme que des militants vont se rendre sur les postes de contrÃ´le installÃ©s par la police dans
la ville pour rÃ©cupÃ©rer les sacs de la nourriture destinÃ©e aux gens en quarantaine, et la police
Ã©galement les distribue aux domiciles des personnes. Et il y a aussi des volontaires et mÃªme des
habitants voisins qui, chaque soir, remettent de la nourriture et des boissons Ã  la police. 
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En plus de ses autres activitÃ©s, le Dr Manasra est active au sein du mouvement Hirak, une
organisation qui lutte contre la violence envers les femmes. Â« Nous avons dÃ©cidÃ© que cette fois,
nous ferions quelque chose de sympa pour les forces de sÃ©curitÃ© Â» dit-elle. Â« Nous avons
achetÃ© des fleurs et des cartes, nous avons fait le tour des carrefours et des postes de contrÃ´le oÃ¹
elles Ã©taient postÃ©es, et nous avons donnÃ© Ã  chacun une fleur et une carte pour montrer notre
gratitude. Certains dâ??entre eux en ont Ã©tÃ© Ã©mus jusquâ??aux larmes. Ils ont vraiment
apprÃ©ciÃ© notre petit geste. Â»

Â« BethlÃ©em est devenue une ville utopique Â» dit al-Masri. Â« Pas un seul cas de vol nâ??a Ã©tÃ©
enregistrÃ© dans la ville depuis lâ??Ã©ruption du coronavirus Â».

Â« Les soldats voulaient nous montrer qui est le boss Â»

De nombreux Palestiniens ont rempli leurs pages Facebook avec des posts de fiertÃ© nationale et de
gratitude pour la faÃ§on dont les dirigeants ont gÃ©rÃ© lâ??Ã©ruption de coronavirus. Des groupes
comme Â« Corona News en Palestine Â» ont Ã©tÃ© crÃ©Ã©s, oÃ¹ les gens photographient le
volontaire Ã  lâ??Å?uvre, publient des informations, et demandent de lâ??aide.

Entre autres choses, les utilisateurs dÃ©battent de lâ??information selon laquelle Netanyahu a donnÃ©
lâ??ordre au Shin Bet de suivre Ã  la trace les malades infectÃ©s en IsraÃ«l en utilisant les
technologies de surveillance. Beaucoup ont rÃ©pondu en se moquant quâ??IsraÃ«l utilisait ses forces
de sÃ©curitÃ© contre ses propres citoyens, alors que les forces de sÃ©curitÃ© palestinienne aidaient
leur population.

Al-Masri a Ã©tÃ© personnellement touchÃ© par la PremiÃ¨re et la DeuxiÃ¨me Intifada. Ã?
lâ??Ã©poque de la premiÃ¨re, il avait 16 ans, et il a passÃ© six mois en prison. Pendant la seconde, il
a Ã©tÃ© placÃ© en dÃ©tention administrative pendant six mois.

Des soldats du bataillon Nachshon surveillent un dÃ©tenu palestinien lors dâ??une
opÃ©ration dâ??arrestations de suspects dans le camp de rÃ©fugiÃ©s de Dheisheh, prÃ¨s
de BethlÃ©em, en Cisjordanie, le 8 dÃ©cembre 2015. (Nati Shohat/Flash90)

Comme dâ??autres, il constate aussi de nombreux liens entre la faÃ§on dont les Palestiniens se sont
organisÃ©s il y a trois dÃ©cennies et celle avec laquelle ils rÃ©agissent au virus aujourdâ??hui. Â« La
camaraderie et le soutien entre habitants sont vraiment les mÃªmes que pour la PremiÃ¨re Intifada, oÃ¹
il y avait un couvre-feu et un bouclage. La mÃªme chose est vraie aujourdâ??hui. Ã? lâ??Ã©poque,
pendant le couvre-feu, les gens se tenaient Ã  leur fenÃªtre et se parlaient entre eux. Aujourdâ??hui, ils
se parlent au tÃ©lÃ©phone, sur Whatsapp, et par le biais de camÃ©ras. Nous avons progressÃ©. Â»

Manasra voit la faÃ§on dont les Palestiniens sâ??en sortent comme un signe trÃ¨s optimiste. Â« Il
existe une justice poÃ©tique Â» dit-elle. Â« Nous avons une occasion en or pour nous reconstruire loin
des politiciens. Ils nâ??Ã©taient pas du tout dans le coup. Ceux qui conduisent la lutte sont des
professionnels et des spÃ©cialistes, chacun dans son domaine respectif. Soudain, vous voyez des
visages Ã  la tÃ©lÃ© que vous nâ??avez jamais vus auparavant â?? des professionnels exceptionnels,
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des femmes et des hommes â?? et nous rÃ©alisons Ã  quel point nous sommes capables et Ã  quel
point nous pouvons Ãªtre puissants Â».

Al-Masri soutient que les IsraÃ©liens veulent briser le moral Ã©levÃ© et la confiance renouvelÃ©e que
les Palestiniens se sont donnÃ©s. Â« Hier (mercredi dernier), des soldats sont entrÃ©s dans Dheisheh
 Â» dit-il. Â« Ils voulaient nous faire sentir leur prÃ©sence et nous montrer qui est le boss Â». Les
soldats ont utilisÃ© des bulldozers pour dÃ©placer les postes de contrÃ´le que la police palestinienne
avait installÃ©s pour enrayer la propagation du virus entre les diffÃ©rents secteurs du secteur de
BethlÃ©em.

Al-Masri raconte comment les soldats israÃ©liens ont lancÃ© des grenades cataplexiantes Ã 
lâ??intÃ©rieur de la maison du neveu du porte-parole du gouvernement palestinien, Ibrahim Melcham.
Â« Ils ont arrÃªtÃ© son neveu et deux autres jeunes du camp sous les yeux de la police et des forces
de sÃ©curitÃ© palestiniennes qui Ã©taient dÃ©ployÃ©es sur les postes de contrÃ´le provisoires.
Quâ??est-ce que cela sinon une tentative de nous humilier et de nous envoyer le message : â??Faites
ce que vous voulez, mais câ??est nous qui vous contrÃ´lons ; oÃ¹ il nous plaira, nous entrerons, nous
ferons des arrestations, et nous imposerons des bouclages Â».

Selon al-Masri, le but de lâ??incursion israÃ©lienne est simple : Â« Ils voulaient que nos forces de
sÃ©curitÃ© perdent leur dignitÃ© et la gratitude qui leur vient de la population. Maintenant, le
coronavirus a montrÃ© aux Palestiniens Ã  quel point est faible lâ??occupation, et Ã  quel point est
faible IsraÃ«l face Ã  elleâ?¦ Ils ne rÃ©ussiront pas Ã  nous briser, ni Ã  briser la confiance que nous
avons en nous-mÃªmes, et ils ne seront pas capables de voler ou dâ??Ã©craser notre espoir Â».

Suha est rÃ©alisatrice, scÃ©nariste et productrice. Elle Ã©crit sur la sociÃ©tÃ© arabe, la culture
palestinienne, et le fÃ©minisme.
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